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ADRESSE
A LA SOCIÉTÉ

DES AMIS DE LA LIBERTÉ

ET DE L’ÉGALITÉ,

'Séante aux çi-devant Jacobins StÆonori , à Farisi

\

Frères et Amis,

Les hommeé du 14 juillet & du 10 .août

viennent vous parler avec la confiance qui vous

36 A



( 4 )

eft due , & avec la franchîfe qui caradérife de

vrais républicains.

Louis a été traduit k la barre de la conven-

tion nationale
; fa défenfe a été entendue

; Taéle

déclaratif de Tes crinies eft refté dans toute fa

force , & il vit encore !

Il vit ! & fes complices fe rallient ; & les

plans de contre-révolution qu’il avoit médités

s’exécutent
; & déjà il fe repaît de l’efpoir de

s’enivrer de nouveau du fang des François !

Il efl temps que les patriotes développent

toute leur énergie
;

il eft temps qu’ils fe ferrent,

& renouvellent le ferment de fauver la patrie.

Le feu de la guerre civile eft prêt à tout em-

brafer.

Il faut mettre a nud ces libelliftes a gages

,

chargés de corrompre l’efprît public
;

Il faut déchirer le voile , & faire connoître

ces hommes défignés par Sainte - Foi
,
qui , en

1792, faifoient les miniftres, & étoîent k la

dévotion du tyran.
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Ces fcélérats
,

qui trahîflbicnt les patriotes ,

(ont néceflairement ceux qui reçoivent l*or de

rEfpagne, de l’Angleterre, de Tltalie , de la

Sardaigne , de la Prufle & de l’Allemagne
,
pour

mettre la république en combuftion.

Ce font eux néceflairement qui ont pris les

mefures les plus sûres pour tromper une partie

de la conrention.

Ils font fans cefle parler de fang
,
& ils ont

été d’accord avec le tyran
,
pour faire couler

celui de deux-cents mille citoyens.

Ils ont calomnié & fait calomnier Paris pour

diflraire de leurs forfaits ; & ils font invoquer

les effets de leurs calomnies comme des confi-

dérations politiques qui doivent déterminer à

laiflèr le glaive de la loi fufpendu
,
parce qu’ils

craignent de fuivre de près le tyran fur l’écha-

faud.

I

Légîflateurs
! qui êtes dans le fein de cette fo-

ciété , les vainqueurs de la baftille , les hommes

du lo août vous en conjurent, réflftez de toutes



( 6 )

vos forces à Tappel au peuple
, fidée ne peut en

avoir été infpirée que par la pufillanimité
, la

Laine de la révolution , ou la complicité.

Quelque puifTante que foît la mafîè dont To-

pinion fera contraire , reliez fidèles aux vrais

principes ^ n’ayez point a vous reprocher d’avoir

compromis le falut “public.

La minorité de ralTemblce légiflative vit ,

comme vous , des orages terribles fe former
, la

corruption tenter Tes ravages
,
un grand nombre

d’adminillrations fe déclarer contre la liberté ;

elle fe vit
,
pendant une année entière , accablée

fous le poids des calomnies
;

elle ne perdit pas

courage ; elle triompha
, & le cachet de l’infamie

fut imprimé fur le front de tous ceux qui avoient

trahi l’intérêt national-

Le peuple efl jude ; il ed Ta : on

ne le féduît point avec l’or des brigands cou-

ronnés : on ne le féduit pas par les raifonnemens

d’une perfide politique : il demande à grands

cris la tête du tyran
;

qu’elle tombe
,
que fes
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complices le fuivent de près k 1 échafaud ,
& la

France eft fauvée.

Suivent les fignatiires,

.

Citoyens ;
‘

Les fentîmeiis que vous venez d’exprimer font

dignes de vous & de nous. Oui
, citoyens

, la

liberté eft attaquée
; mais rafturez-vous

, elle ne

1 eft que par de vils efclaves
,
que la prélence

d’un feul homme libre fera trembler. V'ainqueurs

de la baftille
, républicains du 14 juillet & du lo

août! veillez fans ’ ceflè ; foye*z^ calmes comme

nous , la tête du tyran tombera'^ & la caufe du

peuple triomphera. ^
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EXTRAIT DU PROCÈS-VERBAL.

La fociété a arrêté
, dans fa féanu du z 5

janvier 1793 , ^imprejfwn & !envoi de ÏAdreJfe

ci-jointe
j
aux fociétés avec qui elle fraîernife,

MONESTIER^ député
, prifident.

Desfieux, vice-préfident.

Bourdon, député;CH allés , député
5

Drouet , député 1 Lafaye ^ Mittié fils;

Auvrest ^fecrctaires.

Pour copie conforme , F. Desfieux
,

vicepréfïdent.

De Flmprimerie de L. POTIER DE LillE, rue :

Favart^ n®. 5. 1793*
,
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